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JEHOVAH JIREH
JEHOVAH JIREH
22 fŽvrier 1955, mardi soir, Phoenix (Arizona)

Thème central : Dieu a pourvu un Agneau qui apporte salut et guérison.

 (Titres identiques : 1955!: le 22.2, le 17.8, le 17.11 ;  1956!:  le 24.2, le 29.4, le 9.12 ; 1957!: le 6.1, le 9.3, le 26.3,
le 12.6, le 10.8 ; 1958!: le 27.1 ; 1959!: le 17.4 ; 1960!: le 2.8, le 3.8 ; 1961!: le 12.2, le 26.2 ; 1962!: le 5.7, le 6.7, le
7.7 ; 1964 : le 2.4, le 3.4, le 4.4)

¤1 ̂  4- Je suis en retard car jÕŽtais perdu en pri•re. CÕest notre troisi•me soirŽe. Le
fr•re Roberts est passŽ, et le fr•re Hagin tient des rŽunions de rŽveil lui aussi. Nous
faisons de notre mieux pour que lÕEpouse soit pr•te. Prions sur ces mouchoirs qui
reprŽsentent des malades. Il y en avait vingt sacs pleins en Afrique ! On mÕa qualifiŽ
de superstitieux ̂ cause de cela, mais Paul le faisait. Je pense quÕil a pris exemple sur
Elie demandant ˆ son serviteur de dŽposer son b‰ton sur le fils de la Sunamite. Il savait
que ce quÕil touchait Žtait bŽni. Il suffisait que la femme croie, mais la foi de celle-ci
Žtait dans le proph•te, et non dans son b‰ton.

¤5 ̂  6- Nous ne sommes ni Paul, ni Elie, mais bous croyons le m•me Dieu, et ils
Žtaient des hommes comme nous. Mais Dieu envoie comme point de contact ceux en
qui il peut avoir confiance. Derri•re ces mouchoirs et ces objets, il y a des cas graves.
Et si cÕŽtait mon enfant ? [Pri•re]. Que lÕennemi soit effrayŽ par la col•re de Dieu quand
ces mouchoirs seront posŽs sur les malades.

¤7 ˆ 8- Le Seigneur JŽsus ne nous abandonnera jamais, et il est aussi rŽel
quÕautrefois. Les visions sur lÕestrade ne sont quÕune petite partie de celles que je
re•ois. JÕen ai re•u une hier matin dans ma chambre : une fillette blonde devait mourir
le jour m•me dans un accident dÕauto, et il mÕŽtait demandŽ de prier, ce que jÕai fait.
JÕai dit ˆ deux sÏurs quÕelles entendraient parler de cela prochainement. Je viens
dÕapprendre que la fillette a ŽchappŽ de peu ̂  un accident dÕauto. Cela prouve que le
Seigneur est ressuscitŽ et quÕil aime chacun, les MŽthodistes, les Baptistes, etc.

¤9 ˆ 12- Les barri•res dŽnominationnelles emp•chent la fraternitŽ. Il nous aime
quelle que soit notre couleur. Nous pouvons recevoir le sang dÕun autre homme. Mais
le Sang de JŽsus Žtait diffŽrent : c’était le Sang de Dieu et il n’était ni Juif ni Gentil.
LÕEsprit a couvert Marie : le Sang vient du m‰le. CÕest cela qui nous unit. Je vois des
Indiens dans lÕauditoire : ils sont les vrais AmŽricains. JÕai une rŽunion avec les
Apaches dimanche prochain. Je me souviens dÕune grande rŽunion : jÕavais essayŽ de
leur expliquer en anglais que JŽsus les aimait. Ils ont fait venir une femme syphilitique,
puis une fillette sourde et muette, et JŽsus lÕa guŽrie. Un gar•on qui louchait a ŽtŽ
guŽri. Cela a dŽclenchŽ une cohue, et tous sont venus dans la ligne de pri•re !

¤13 ̂  16- Une vieille femme ridŽe et en larmes est venue avec des manches ̂ balai
servant de bŽquilles. Elle mÕa seulement regardŽ, mÕa donnŽ ses bŽquilles, et elle est
repartie : cÕŽtait la simplicitŽ de la foi, alors que les Blancs essaient dÕexpliquer. Je suis
heureux de lÕappel ˆ lÕautel de hier soir. Ce nÕest pas mon habitude de faire moi-m•me
lÕappel. Dieu aime guŽrir ses enfants, mais il veut surtout guŽrir les ‰mes, car alors
vous aurez un corps parfait ˆ la rŽsurrection. Lisons Gen•se 22:7,8,14

Ò(7) Alors Isaac, parlant ̂  Abraham, son p•re, dit : Mon p•re ! Et il rŽpondit : Me voici, mon fils !
Isaac reprit : Voici le feu et le bois; mais o• est l'agneau pour l'holocauste ? (8) Abraham rŽpondit :
Mon fils, Dieu se pourvoira lui-m•me de l'agneau pour l'holocauste. Et ils march•rent tous deux
ensemble. - É - (14) Abraham donna ̂ ce lieu le nom de Jehova JirŽ. C'est pourquoi l'on dit aujourd'hui
: A la montagne de l'ƒternel il sera pourvu.Ó

¤17 ̂  18- [Pri•re]. Dieu a sept Noms composŽs de rŽdemption : Jéhovah Jireh signifie
que lÕEternel pourvoira lui-m•me au sacrifice. Il y a aussi JŽhovah-Rapha, lÕEternel te
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guŽrit, JŽhovah Nissi, etc. Tous ces Noms révélés sont réunis en plénitude dans le
Nom de Jésus-Christ [NDT : voici neuf Noms indiquŽs dans lÕAT : Yahveh-Jireh, Gen. 22:14  =
ÒLÕEternel pourvoiraÓ. Yahveh-Rapha, Ex. 15:26 = ÒLÕEternel qui guŽritÓ. Yahveh-Nissi, Ex. 17:15 =
ÒLÕEternel ma banni•reÓ. Yahveh-Mekaddishkem, LŽv. 20:8, 21:8, 22:32; Ezec. 20:12 = ÒLÕEternel qui
sanctifieÓ. Yahveh-Schalom, Jug. 6:24 = ÒLÕEternel (envoie la) paixÓ. Yahveh-Tsebaoth, 1 Sam. 1:3 =
ÒLÕEternel des armŽesÓ. Yahveh-Tsidkenu, JŽr. 23:6; 33:16 = ÒLÕEternel notre justiceÓ. Yahveh-Schammah,

EzŽc. 48:35 = ÒLÕEternel est iciÓ. Yahveh-Roï, Ps. 23:1 = ÒLÕEternel est (mon) BergerÓ].
¤19 ̂  20- ÒApr•s avoir autrefois, ̂ plusieurs reprises et de plusieurs mani•res, parlŽ

ˆ nos p•res par les proph•tes, - Dieu, dans ces derniers temps, nous a parlŽ par le
Fils, ÉÓ [HŽb. 1:1-2]. Il est ressuscitŽ, et il est toujours le même, en puissance, en
compassion et en Ïuvres. Il a promis quÕapr•s son dŽpart les croyants le verraient,
quÕil serait avec eux, et m•me en eux. Quelle merveilleuse espŽrance ! Si nous savons
ce quÕil Žtait hier, nous saurons ce quÕil est aujourdÕhui. Sur terre, il Žtait un Homme
humble, sans beautŽ attirante. Il Žtait Roi, mais ne ressemblait pas ̂ un Roi. Ce nÕŽtait
pas lui qui faisait les miracles, mais le P•re qui Žtait en lui. ÒLe P•re est avec moi. Le
Fils ne peut rien faire de lui-m•me. Je fais ce que le P•re me montre.Ó (Jean 5:19, etc.).

¤21 ̂  24- La puissance lui avait ŽtŽ donnŽe car il Žtait Oint, et les gens pouvaient tirer
sur cette puissance. Une femme a tirŽ de lui une vertu en touchant son v•tement. Elle
ne lÕa pas touchŽ comme le faisait la foule qui le pressait, et JŽsus lui a dit : ÒTa foi tÕa
guŽrie.Ó Et il est toujours le m•me. Par contre, cÕest le P•re qui lui a dit quel Žtait le
probl•me de la Samaritaine. Elle savait que le Messie ferait ces choses, et elle a couru
prŽvenir la ville. Il a dit ˆ Nathana‘l quÕil Žtait un IsraŽlite droit, et quÕil lÕavait vu sous
le figuier. Et Nathana‘l a alors reconnu quÕil Žtait le Fils de Dieu, le Roi dÕIsra‘l. Or
JŽsus a dit que nous ferions les m•mes choses, et m•me de plus grandes, car il allait au
P•re. Au lieu d’être localisé en son seul corps, il est aujourd’hui en chaque
croyant. Et il est toujours le m•me.

¤25 ̂  26- La promesse a ŽtŽ faite ̂  Abraham et ̂  sa Semence, au Christ par Isaac.
LÕAlliance a ŽtŽ faite avec lui. Etant morts en Christ, et portant la Semence, nous
sommes héritiers selon la promesse. La Semence d’Abraham est formée de ceux
qui sont nés de nouveau de l’Esprit de Christ, car Christ vit dans le croyant. La
promesse nÕest pas donnŽe ̂ votre mŽrite, mais par lÕŽlection et lÕappel qui vous y a
conduit. C’est Dieu qui vous a cherché, et non l’inverse. CÕest par gr‰ce. Un porc ne
peut devenir un agneau. CÕest Dieu qui doit le faire. Vous ne pouvez le faire, m•me en
payant la d”me, ni m•me en nettoyant votre vie. Le lŽopard ne peut effacer ses taches
en les lŽchant, il les fait seulement briller. Pour ™ter les taches, Dieu doit plonger le
pŽcheur dans le Sang dÕEmmanuel.

¤27 ̂  28- Dieu a appelŽ Abraham par Žlection. Il venait de Babylone, ÒconfusionÓ,
une ville fondŽe par les enfants de Cham, et il n’était pas meilleur que les autres.
Son p•re Žtait peut-•tre idol‰tre. Dieu lui a donnŽ lÕAlliance sans condition prŽalable :
ÒJe tÕai sauvŽ, et maintenant tu viens ̂ MoiÓ. A chaque fois que l’homme a fait une
alliance avec Dieu, l’homme l’a rompue ! LÕune des malŽdictions des Žglises du
Plein Evangile est de ne pas savoir ce quÕils sont en Christ, alors que les
fondamentalistes connaissent leur position, mais ne sont pas nŽs de nouveau. LÕun sait
rŽdiger un ch•que mais nÕa rien en banque, alors que lÕautre a lÕargent mais ne sait pas
utiliser un ch•que. Il faudrait rŽunir les deux groupes !

¤29 ̂  30- Les gens disent : ÒSi je pouvais faire ceci ou cela !Ó, mais ce qui importe,
c’est ce que Dieu a fait pour vous. Ce qui importe, cÕest ce que Lui est. Ce nÕest pas
ce que je suis, mais comment il me voit en Christ. Je suis mort, ma vie est cachŽe en
lui, scellŽe par le Saint-Esprit, couvert par le Sang. Dieu a mis la foi d’Abraham en
chaque croyant par le Saint-Esprit. Vous commencez alors à croire toutes choses.
Ce nÕest pas avec de grands mots. Il nÕy a rien de plus puissant que lÕEvangile de
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JŽsus-Christ. Acceptez-le sur la base du Sang versŽ. Il a dit quÕil vous guérirait et
vous sauverait. Croyez-le, et observez ce qui se passe.

¤31 ̂  32- LÕAlliance de Dieu avec Abraham Žtait inconditionnelle. Il Žtait ‰gŽ de 75
ans, et Sara ‰gŽe de 65 ans, quand un fils leur a ŽtŽ promis. Abraham nÕa pas doutŽ par
incrŽdulitŽ, mais fut fortifiŽ par la foi, donnant gloire ˆ Dieu. Imaginez-les allant
retenir une chambre ̂ la clinique de Phoenix ! Le mŽdecin appellerait le psychiatre !
Un vrai croyant est toujours incompris. Anne semblait une prostituŽe ivre pour les
sacrificateurs de Silo. Mais peu lui importait ce que les gens pensaient dÕelle. Elle
venait pour que Dieu ™te son opprobre. Quand le proph•te lui a dit que Dieu lÕexau•ait,
elle est repartie, et a eu lÕenfant. Prendre Dieu au mot est si simple !

¤34 ̂  35- Abraham a placŽ sa foi sur la Parole de lÕEternel. Peu importait le temps
à attendre. Dieu avait parlŽ, cela suffisait. Vous qui •tes infirmes ou malades, si
seulement vous fondiez votre foi sur ce que Dieu a dit, quoi que disent les
mŽdecins ! Un mŽdecin peut aider, ™ter une dent, mais cÕest Dieu qui guŽrit et
reconstitue les tissus. Abraham savait quÕil aurait un enfant par Sara. Mais il y a une
chose quÕil nÕavait pas faite, et que Dieu lui avait demandŽ de faire. Il devait se
séparer de sa famille, or il Žtait parti avec son p•re et son neveu. Il nÕa jamais re•u la
promesse avant de mourir lui-m•me ̂  sa famille. Lot a ŽtŽ une Žpine pour lui. Il lui a
fallu attendre 25 ans.

¤36 ̂  37- Mais nous ne savons pas attendre une journŽe ! Et vous dites •tre la
semence dÕAbraham ! La semence d’Abraham ne regarde pas à ce qu’elle ressent.
JŽsus nÕa pas dit : ÒTout est possible ̂ celui qui ressentÓ, mais Òˆ celui qui croitÓ. Si
nous pouvions prendre Dieu au mot ! Il suffit que Dieu ait promis. Finalement,
Abraham avait cent ans quand El Shadda• lui est apparu, le Tout-Puissant, la Poitrine
de Dieu. CÕest comme une m•re qui donne le sein ̂  son bŽbŽ affamŽ, et le fortifie. Il
est toujours El Shadda• ! Ses deux seins sont ses blessures pour nos iniquitŽs et pour
nos maladies, le spirituel et le physique.

¤38 ̂  40- Abraham savait que Dieu tient ses promesses : ÒTon corps et celui de Sara
sont dessŽchŽs, mais vient sur mon Sein.Ó Cela fait cesser les cris du bŽbŽ. Que les
malades et les infirmes viennent ce soir ̂  El Shadda•, et quÕils aspirent la Parole : ÒJe
suis lÕEternel qui te guŽrit.Ó Les cieux passeront, mais sa Parole demeure. Vous verrez
alors la force revenir. Tenez bon. Dieu le fera. Toute semence d’Abraham entend la
Parole qui la rassasie. Dieu veille ˆ ce que ceux qui acceptent JŽsus-Christ comme
Sauveur soient forts. Il vous attire sur sa Poitrine : ÒNe tÕinqui•te pas, reste lˆ, crois en
moi et bois.Ó Il vous nourrira, peu importe le temps nŽcessaire, il le fera.

¤41 ̂  42- Peu importe qu’il faille cinq minutes ou cinquante ans. Abraham Žtait
de plus en plus fort avec les annŽes qui passaient : ÒLe miracle nÕen sera que plus
grand.Ó Dieu a attendu quÕils soient vieux, et il les a alors rajeunis. Il fallait en effet
que Sara puisse allaiter son enfant. Ils ont pu faire un voyage de cinq cents kilom•tres
ˆ dos de chameau vers GuŽrar ! Dieu a ainsi montré ce qu’il ferait à la semence
d’Abraham : nos corps seront glorifiŽs un jour.

¤43 ̂  44- A votre naissance, Dieu a commencŽ ˆ peindre un tableau quÕil a achevŽ
vers vos 25 ans. Puis viennent les rides et la mort. Mais, ̂  la rŽsurrection, ce que la
mort a pris sera rendu. Une molŽcule donnera une cellule de sang, sans pŽchŽ et
impŽrissable. Vous ne pouvez venir que sur la base du Sang de Christ. A lÕinstant o•
vous croyez, et o• vous le recevez, vous avez la Vie immortelle. Dieu lÕa dit. Nul ne
peut venir ˆ Christ si Dieu ne lÕattire. Ceux quÕil a prŽdestinŽs, il les a appelŽs,
justifiŽs, et vous •tes dŽjˆ glorifiŽs, attendant votre corps rachetŽ. Le Saint-Esprit se
dŽplace au-dessus du croyant, avec les bapt•mes puissants et allant de lÕavant. A
lÕextŽrieur le monde se moque, mais Dieu guŽrit les malades, donne des visions tandis
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que le soleil se couche. La bombe est pr•te, le monde vacille, tandis que les ChrŽtiens
l•vent les yeux : ÒViens, Seigneur JŽsus !Ó

¤45 ̂  46- Le croyant ne peut plus être triste ! Dieu a fait une promesse. Il nous a
Žlus et connus avant la fondation du monde, et il a prŽdestinŽ une Eglise ̂  •tre sans
taches ni rides. Vous avez la Vie Žternelle. La semence dÕAbraham est baptisŽe dans le
Corps par un seul Esprit. Vous •tes hŽritiers selon la promesse. Et Dieu travaille avec
nous et confirme sa Parole par des miracles, tandis que le monde dit que cÕest du
fanatisme. Il en a toujours ŽtŽ ainsi. Quand lÕange a parlŽ, Sara a ri, et lÕange lÕa
dŽtectŽ. Mais Dieu avait fait une promesse.

¤47 ̂  50- Sara Žtait redevenue une jeune femme. La Bible nÕest pas le journal : lisez-
la en aimant son Auteur. Vous lirez alors entre les lignes que le roi AbimŽlec est tombŽ
amoureux de celle qui aurait pu •tre sa grand-m•re ! Je sais lire entre les lignes dÕune
lettre de mon Žpouse car je lÕaime. Aimez JŽsus, et alors, par amour pour vous, il
vous montrera des choses invisibles dans la Parole. Ce sont des choses cachŽes aux
yeux des sages, mais rŽvŽlŽes aux enfants. Soyez humbles, laissez de c™tŽ votre
Žducation savante.

¤51 ̂  53- Il y a quelques semaines, un homme dÕune grande Žglise se plaignait de
voir ses meilleurs membres attirŽs par un reprŽsentant du mouvement de Òla derni•re
pluieÓ. Je lui ai dit quÕen son temps son Žglise avait ŽtŽ ceux de Òla derni•re pluieÓ,
tout comme lÕavaient ŽtŽ les LuthŽriens et les MŽthodistes avant eux.. Mais les Žglises
sont devenues froides, et Dieu en est sorti pour commencer autre chose ailleurs. Je
nÕappartiens pas ̂ ce mouvement, mais je suis votre fr•re et je vous aime. Ils ont ŽtŽ
attirŽs parce quÕils avaient faim. Cessez de ne leur offrir que de la thŽologie, et
dÕŽnumŽrer vos dipl™mes. Et prenez un homme en bleu de chauffe et sans instruction,
mais qui pr•che lÕEvangile. Je veux conna”tre Dieu, non dans la psychologie, mais
dans la puissance de sa rŽsurrection. La Bible exige un homme rempli du Saint-Esprit,
mais combien y en a-t-il ?

¤54 ̂  56- Dieu avait dit ˆ Abraham de ne pas quitter le pays, mais il avait rŽtrogradŽ
ˆ cause dÕune sŽcheresse. Tout Juif qui quittait la Palestine, la terre de la
Promesse, était un rétrograde. Une fois lˆ, il a menti ̂  AbimŽlec. Mais Dieu est
apparu ̂ celui-ci pour lÕemp•cher dÕŽpouser Sara, la femme du proph•te de Dieu.
Abraham avait certes menti, et Dieu sÕoccuperait de cela, mais il appartenait ˆ Dieu.

¤57 ̂  58- Il devait •tre le p•re de nombreuses nations, mais Dieu lui a demandŽ de
sacrifier Isaac, ‰gŽ de 15 ans, sa seule espérance de voir Dieu accomplir sa Parole !
Il ne pouvait rien dire ̂  Sara, et ils ont marchŽ vers la montagne pendant trois jours. La
foi est lÕassurance, la preuve des choses quÕon ne voit pas : ÒNous allons revenir.Ó Il
nÕavait pas ̂ imaginer comment cela se passerait, mais il savait quÕils reviendraient.
CÕest comme lorsque le mŽdecin dŽclare que vous nÕavez quÕune semaine ̂ vivre.
Dieu pourvoira une solution.

¤59 ̂  62- Abraham a chargŽ de bois Isaac, un type du Christ. Isaac a demandŽ o•
Žtait lÕagneau. Il a rŽpondu : ÒJe ne sais pas comment, mais Dieu y pourvoira !Ó Sa foi
nÕa pas faibli quand il a liŽ son fils unique. En Abraham, Dieu avait confiance en sa
propre Parole. Abraham a levŽ le couteau sur le cou de son fils, quand lÕange a arr•tŽ
sa main. ÒDieu se pourvoira un sacrifice !Ó Un bŽlier est alors apparu. DÕo• venait-il,
si loin de la civilisation, dans ce lieu sans eau ? Il est apparu juste au moment crucial.
Ce bŽlier Žtait lÕAgneau de Dieu immolŽ avant la fondation du monde. Ce nÕŽtait pas
une vision : le sang a coulŽ. Dieu peut pourvoir quand il nÕy a plus dÕissue.

¤63 ̂  66- Il est JŽhovah Jireh. Il pourvoira ̂ la guérison. Il pourvoira au salut de la
prostituŽe. Il lÕa fait au Calvaire, quand JŽsus est mort pour les pŽchŽs et pour la
guŽrison. Il y a quelque temps, ̂ Akron, Ohio, jÕavais priŽ toute la matinŽe loin de la
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ville avant la rŽunion. Je me suis arr•tŽ dans un petit restaurant pour acheter un
sandwich. Un policier enla•ait une femme pr•s dÕune machine ̂ sous interdite par la
loi. Au fond, une fille dÕune vingtaine dÕannŽes se laissait faire par des gar•ons qui
buvaient. Plus loin, une femme maquillŽe buvait ˆ c™tŽ de deux hommes ivres.

¤67 ̂  69- JÕai pensŽ : ÒMon Dieu, comment peux-tu supporter cela ! Je ne veux pas
que mes filles vivent dans un tel monde. DŽtruit ce monde !Ó Les deux hommes ivres
sont sortis. JÕai ressenti quelque chose en moi, je me suis assis et jÕai eu une vision.
JÕai vu le monde entourŽ dÕune bande rouge : le Sang de JŽsus mort pour les pŽcheurs.
Voilˆ pourquoi Dieu ne dŽtruit pas le monde. Tout homme peut accepter le salut et
lÕArbre de Vie, et alors il nÕest pas jugŽ. JÕai vu JŽsus au-dessus, avec les Žpines sur sa
t•te et le Sang coulant sur son visage couvert de crachats. Et sa t•te Žtait secouŽe.
ÒSeigneur, quÕest-ce que cÕest ?Ó - ÒCÕest ton pŽchŽ.Ó JÕai vu le Sang agir comme un
pare-choc pour mes pŽchŽs. SÕils avaient franchi ce courant de Sang, Dieu mÕaurait
tuŽ. ÒP•re, pardonne-les, ils ne savent pas ce quÕils font !Ó

¤70 ̂  72- JÕai alors vu mon nom sur un livre, o• de nombreuses choses Žtaient
inscrites. En travers Žtait Žcrit : ÒCondamnŽ.Ó Je me suis tra”nŽ jusquÕˆ ses pieds :
ÒSeigneur JŽsus, mes pŽchŽs te blessent-ils ̂ ce point ?Ó - ÒOui.Ó Il a plongŽ la main
dans son flanc, et a Žcrit sur le livre avec le doigt : ÒPardonnŽ.Ó Il a mis le livre
derri•re lui. Il mÕa regardŽ : ÒJe tÕai pardonnŽ nÕest-ce pas ?Ó Ð ÒOui, merci.Ó -
ÒAlors pourquoi la condamnes-tu alors que tu Žtais condamnŽ, et que tu as ŽtŽ
pardonnŽ ?Ó D•s que je suis sorti de la vision, je me suis approchŽ de la femme : ÒJe
suis pasteur, je voudrais vous parler.Ó Elle a jetŽ sa cigarette. Elle mÕa racontŽ son
histoire, celle dÕun cÏur brisŽ et dŽ•u. Elle Žtait de famille chrŽtienne. Je lui ai dit ce
que jÕavais pensŽ dÕelle, et je lui ai demandŽ pardon. Elle mÕa demandŽ de prier pour
son salut. Nous nous sommes agenouillŽs sur place. Dieu a pourvu une porte de
secours pour chacun. [Pri•re pour les pŽcheurs de lÕauditoire].

¤73 ̂  75- [Enregistrement interrompu] É [Appel ̂  la conversion] É [Appel ̂  ceux qui veulent •tre baptisŽs

du Saint-Esprit]. Continuez de prier les mains levŽes vers Christ. Il se passe quelque chose.
Votre attitude fait venir l’onction du Saint-Esprit sur moi. Des visions Žclatent un
peu partout au-dessus de lÕauditoire. Relevez les t•tes. É Combien de malades nÕont
pas de carte de pri•re ? É partout dans lÕauditoire ! Ecoutez-moi attentivement.

¤76 ̂  77- Ne vous dŽplacez pas, soyez respectueux. La ligne de pri•re est inutile. Je
crois quÕil va guŽrir chacun. Je sens que le Saint-Esprit exerce une traction partout
dans lÕauditoire. Vous savez ce qui se passe dans mes rŽunions. Combien croient que
cÕest le Seigneur ? É

¤78 ̂  80- La Lumière figurant sur la photo est suspendue ˆ quelques pas de moi É
elle monte vers le balcon É elle est au-dessus de cet homme en chemise blanche É un
Hispanique je crois, avec un enfant ̂ c™tŽ de lui É croyez-vous que je suis proph•te de
Dieu ? É cÕest votre fils Éil souffre de lÕestomac É la bŽnŽdiction est sur lui. Que
tous croient É le Dieu dÕAbraham est prŽsent. La Lumière est lˆ-bas É cet homme a
une hernie É vous venez de Californie É croyez. É - É Cette femme forte ne prie
pas pour elle, mais pour sa voisine et pour un ami loin dÕici, vivant au Missouri É que
Dieu vous bŽnisse. É - É LÕhomme derri•re vous É vous souffrez de diab•te É
levez-vous, laissez tomber vos bŽquilles, vous nÕen aurez plus besoin en sortant, vous
•tes guŽri.

¤81 ̂  82-   Cette dame sur une civi•re É vous avez ŽtŽ guŽrie dÕun cancer, et
maintenant il y a une tumeur, mais vous avez la foi É vous espŽrez pouvoir revenir
pour •tre guŽrie É levez-vous, prenez vos affaires et rentrez chez vous, au Nom de
JŽsus-Christ É Croyez tous É vous lˆ-bas É Et vous, Madame, sur ce fauteuil
roulant É croyez-vous ? É Cette dame entend mal, mais l’ange de Dieu est au-dessus
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dÕelle É vous avez eu une fracture ̂  la suite dÕun accident, puis une attaque vous a
paralysŽe É croyez-vous que je suis proph•te de Dieu ? É levez-vous, JŽsus-Christ
vous a guŽrie É Levez-vous tous, et le Fils de Dieu vous guŽrira É

______________


